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LE tristE sort dEs Eunu- 1 LES variations sur la 
quEs du palais ottoman façon d'apprÉtiE~ IEs 

VIE OC~\LE LA PRESSE TURQUE DE CE MRTIM 
~f. Re9at Fevzi écrit dans le c1'an »: 
La nouvelle génération n'est pas au 

courant dei souffrances qu'ont endu­
rées 101 « kizlarajtalari • (eunuquea), 
victimes des sultan!. 

Les enfants actuels les conoaisseo t 
surtout comme des êtres appartenant 
à la race noire et non comme des 
malheureux. 

Ceux-ci faiaaient dans les palais ot­
tomans fonction d'agents de liaison 
entre le • 1elamlilr » (endroit réservé 
aux hommes) et le • haremlik » (côté 
de11 femme1). Après avoir passé une 
bonne existence pendant assez long­
temps, ils sont aujourd'hui dans une 
gêne extrême. 

- Comment t'appelles-tu ? 
- Omer. 
- Quel emploi as-tu ? 
- Je suis garçon de bureau. 
Omer est de haute taille, bien de 

u personne. Qui sait de qut>l endroit 
dH marchand• d'esclaves l'ont-ils pris 
pour le reTOndre à un palais ottoman 
aprèi lui avoir fait subir la cutration, 
opération chirurgicale considérée 
dana le monde entier comme un crime. 

- Quand je su11 ~ntré au palaid, me 
dit Omer, j'avais neuf à dix ans. Je 
1ui1 tombé dans un milieu lotalemen l 
inconnu pour moi et composé de di· 
gnitaires portant des costumes cha­
marrés d'or, da femmes aux riches 
toilettts, de servante• et de domesti­
ques. _ 

Pendant dei joun entiers j'ai pieu 
ré, demandant en vain mon père, m.a 
mère, ma patrie. Personne n'entendait 
mes clameun et mes gémissements. 

Ce sont les sultans qui ont séparé 
beaucoup d'enfants de leurs mères en 
brisant leur avenir et leur existence. 

Comment voulez-vous que je ne leur 
aie pas voué de la haine ? 

- Combien d'anciens «haremai:tasi » 
êtes-vous restés actuellement f 

- Qurante-cinq à cinquante dont 
la plupart sont dans un• situation 
bien précaire. 

Noua avons une association qui 
dispose à Camlica d'un kiosque ser­
vant d'asile aux chômeurs, aux vieil· 
lards lesquels sont à la charge de 
l'association. 

Il y en a quatre dans cet asile. Lei 
autres travaillent ça et là comme gar­
çons de bureau. 

Il y en a un qui est employé à la 
municipalité et un intellectuel, M. 
Tahsin. 

M. Tah1iu est professeur de littéra­
ture au lycée des filles d 'Erenltoy. 
C'est un homme in1truit, auteur d'ou­
vrages liltéraires et qui est le prési­
dent de notre association. 

De tout temps il a été hostile aux 
palais ottomane. A la proclamation de 
la CoD1titution il !As avait quittés 
pour •'adonner à l'étude. 

Le comptable de l'association e1t 
Cafer, épicier à Kadikoy. 

Parmi les camarades il y a un~ 

vingtaine qui travaillent, qui logent 
les uns chez d'ancienB camarades 
d'autres dans des chambre• meublées. 
:Beaucoup sont partie pour l'Egypte, 
dont l'un, Besim aka, occupe UPB bon­
ne situation au palais du roi. 

Il a été employé à un moment, ici, 
comme garçon de bureau à la rédac­
tion de l'ancien journal « Milliyet • et 
auui comme tel dans les tribunaux 
mixte1. Mais il est à noter que quand 
il servait dans les palais comme • ha­
rema~a1i ~ il avait à sa disposition 
•oitures et chevaux. 

En 1334, date de la fondation de 
notre association, nous étions cent 
cinquante.Depuis, il y a eu de11 décès 
et des départe réduisant ce chiffre à 
cinquante environ actuellement. 

Chaque mois nous avons une coti­
aation à payer. Pour ma part je ver1e 
25 pia1tres à l'association qui, comme 
je l'ai dit, a à aa charge l'entretien des 
•i1illards et des chômeurs. 

Parmi toue mes camarades je 1ui1 11 
plu1 jeune, ayant quarante ans. La 
plupart des autres ont 70 à 80 ana. 

La semaine dernière, l'un da 001 
eamarades qui se trouvait à l'a1ile de 
Camlica est décédé à l'lge de 70 an1. 

- Quels aout les revenue de l'u-
1oeiation ? 

- Elle dispose de quelques propri­
étb con1tituant des donatiooli faite11 
par dei âmes charitables dont un han 
l Divanyolu et le terrain situé derriè­
re. Celui-ci est d'ailleurs compris dao1 
les expropriations qui seront faites l 
l'occuion de la construction du Palai1 
de Justice. 

Parmi les camaradH il y en a qui 
ont aunré leurs vieux jours et qui ne 
travaillent pas.Il y en a beaucoup qui 
habitent du coté d'Erenkoy. Certain• 
sont mariés. 

- Des eunuques mariés ! Comment 
cela e1t-il possi•Ie ? 

- Ce sont là dee couples qui 18 
sont uni• uniquement pour avoir un 
compagnon pour les soi$oer dans 
leurs vieux jours et qui vivent com· 
111e frère et sœur. 

LEa A.BSOCIATIONB 

Sooietà Operaia italiana 
La conseil Directif informe qu'à 

partir du dimanche 9 janvier, de 17 h. 
30 à 21 h., seront rétablies les mati­
nées dansantes pour les membres et 
leurs familles. 

Ml\1. les membres el leur~ dames qui 
usisteroot à ces fêtes devront pré­
senter une carte d'identité. On peut 
retirer celles-ci tous les soirs, depui1 
le 1 janvier, de 19 à 20 h .. au sacré· 
tariat de l'Association. 

ÉVÉDEmEnts 
M. N.Arlam üril dans /'Ulus : 
On comprend que les jours s'en­

fuient non pas en effeuillant le calen­
drier suspendu au mur, mais en cons­
tatant 101 changements incessants de 
•eaucoup de façons de voir, d'appré­
cier IM choses voire même de 1raiter 
caria 11 sujets. 

Il r a de cela 25 ans qu'enten­
dait-on par guerre ? 

Les ambassadeurs demandaient 
leur rappel. Des notes étaient échan­
gées auiyaut le protocole usuel. 

Si cela ne suffi~ait pas on envoyait 
un ultimatum rnd1quant que tel jour 
à telle heure on déclarera la guerre. 

Aujourd'hui d'clarer 111 ruerre 
éqmvaut à un acte aussi honteux 
aussi ridicule qne 1i on sortait dan~ 
~a rue avec un costume du moyen 
age. 

Si vous êtes un historien très re· 
gardant pour ce qui a trait au cér6-
monial, aux usage• comme Tous n'en­
registrerez aucune déclaration de 
(Uerre dans votre fouvrage VOUS ne 
pourrez parler des événemenll qui 
se déroulent en Esparne :et en Chine 
où cependant il y a la guerre puis-
9ue dan11 ce dernier pays dam un 
iour au cours 'd'une bataille rangée 
il y a plus de tués que dans toute la 
campacne des guerres passées. 

Conuaissez·vous le lexte du dis­
cours que le Pr6sident Wilson uait 
prononcé au Congrès national pour 
entraîner l'Amérique !dans fa guerre 
générale ? 

« On a coulé des bateaux améri­
cains, s'était-il écrié, on a tué nos 
compatriotes. Nous devons entrer en 
guerre pou sauver la démocratie .• 

Et.en effet, c'est ce qui eut lieu. 
Les m9mes paroles ont été pronon­

cées après l'incident du ~nnay. 
Or, cette fois-ci l'Amérique s'esl 

montrée. plus attachée que jamais à 
la doctrme de Monroe et a estimé sa­
tisfaisante la réponse donn~e à sa 
note par le Japon. 

Lei façons de voir varient avec une 
telle rapidité que l'on peut craindre 
que beaucoup de connaissances éta­
blies et acquises il y a un demi-siè­
cle ne servent plus à rien 50 ans 
après. 

Quelques années auparavant au 
cour1 de la crise économique que 
1' Allemagne a traver•ée 3000 spécialis­
tes ont remis 3000 rapports pour en 
établir les causes et indiquer les re­
mèdes pour y faire face. 

Je ne sais si vous von• souvenez 
qu'aucun d'eux n'a servi à quoi que 
ce 1oit. -La non-Intervention 

La s8ancB dB mardi prochain 
Londres, 7. A. A. - Les milieux 

diplomatiques laissent entendre que 
la séance du sous-comité de noo-in­
terye"t!oo convoquée pour mardi, le 
ll iuu.1er, à rl h. étudierait ftpéciale­
ment le choix du personnel dei com­
missions qui seront éventuellement 
envoyées en Espague et 'le rapport è 
'tabhr entre le nombre de volontaires 
éV!iCUés et la reconnaissance aux deux 
parties de certains droits de belligé­
rance. 

LA Klnl'ICIPALITB l !Ws Lazare Levy a su se créer une 

La commission du Hatoy 
se trompe-t-BllB? 

L'éclairage des rues situation prép.andérante atteignant la 
grande célébrité. 

Apprenant que 1.800 nouvelles am- L'éminent pianiste est attendu in· 
poules seront posées en ville, beau- cessammenl parmi nous pour donner 
coup de propriétaires ont entrepris ~concerts qui auront lieu ce mardi Il 
des démarches auprès de la Muuicipali en soirée à 21 heures et le samedi 1fi N. Asim Us reproduit dans le •Kunm• 
té pour recommander de ne pas négli- janvier en matinée à 17 h. 30 au 'fhéâ- '"déclaration> d11 prisident de la com-
gar tel quartier ou telle rue. A ce Ire Français. missio11 dts i/ectio11s c/11 Hntay,l'AnylatS~I. 
propos, une circulaire '9Îent d'être R~ad, parues dans le •Te1nps• d11 Ier jan 
adressée à ,toutes les sections mu nid- Le congrès du théâtre j "'"· Et il ajo11te : 
pales. Ou y relève que les nouvelles Cette commission internationale a 
lampes en question seront placées Des préparatifs ont été entamés en j commid une grande faute dans les mé-
d'ici à 6, 9 et même 12 mois, que ce vue de la convocation à Ankara d'un thodes qu'ell" a suivies jusqu'ici dans 
délai pourrait être encore accru dans grand congrès des acteurs de théâtre,. l'affaire du Hatay. Elle a môme ét.I si 
le cas où le ministère des Travaux théâtres forains et improvisateurs avant dans cette voie erronée qu'il ne 
publics le jugerait opportun ; d'autre (lu/lïlci/ar). Le but de cette réunion lui est plus possible de retourner en 
part on les réservera aux quartiers sera d'étudier les moyens de faire arrière. Dau~ ces conditions on ne 
ou aux rues, déjà identifiés, qui sont du lhéâtre, sous ses diverses formes, saurait être durpris de ne pas la voir 
entièrement privés de lumière électri- un instrument utile au service de la témoigner d'un esprit d'équité qui la 
que. Dans ces conditions, .toute dé-1culture nationale. Une importance par- porte à réformer elle-même ses fau­
II!~rche de la part d.u. public en vue ticulière sera attribuée au dévelop- tes. Mais il y a aussi une certaine 
d mfluencer l~s déc.1s1oos p~1ses à cel pemeot du théâtre populaire. mesure dan~ la façon dont on peul 
égard par 1 autorité mumcipale est De même que le film est appelé à admettre que la commission défende 
mullle. jouer un grand rôle pour la diffusion ses erreurs au lieu de les réformer. 

Lei canali11ations parmi les mailses, notamment au vil- Les déclarallons que nous avoue en­
lage, de la culture, des notions prati- registréea <'i-haut sont de nature à 
ques d'hygiène, de toutes les idées susciter quelque surprise à cet égard. 
nécessaires à notre relovemeut, les En quello qualité la Société des 
troupes de thl'âtre ont une mission Nations est-elle intervenue dans le 
essentie\lemet éducative à accomplir. conflit eotr~ la Turquie et la France 
Dans cet ordre d'idées, une protec- au Hatay ? N'est-CP en vue d'assurer 
lion toute spéciale sera réservée aux un accord outre ce.; deux Etat• qui 
compagnies ambulantes. Notamment, sont l'un et l'autre membres cle la S. 
des réductions très supérieures, à D. N. ~ Dans cos conditions n'est-il 
celles do11t elles jouissent ac- pas contraire à l'esprit mème des ac­
tuellement devront leur être ac- cords de Genè\'B que la commission 
cordées eu ce qui a trait à chargée de préparer les élections qui 
leurs frais de déplacement en train donneront une forme définitive à l'ad­
ou en bateau. Les municipafüés Io- ministration du Hatay puisse établir 
cales égalemeat devront leur faciliter la moindre distinction entre la 'fur­
leur tâche par tous les moyens eu quie et la France ~ 

L'A~semblée municipale avait pri9 
une décision concernant le raccorde­
ment du réseau de canalisation aux 
égouts des maisons privéeR. Soit la 
l\lunicipnlitjj exécutera elle-même ce 
travail, et dans ce cas elle percevra 
les frais des propriétaires, soit en­
core elle accordera certaines facilités 
aux propriétaires pour exécuter le 
raccordement eux-mêmes. Toutefois, 
la situation budgétaire de la Ville que 
oe lui permettant pas de se livrer à 
une pareille dépense, il faudra trou­
ver une nouvelle solution. 

A. L.A. JUSTICE 
• 

Lei noms de famille 
Uoecirculaire adressée par le ministère 
de la Justice à tous les procureurs de la 
République leur recommande da veil­
ler avec le plus grand soin à ce que 
les noms de famille des prévenus, 
plai~nants, témoins et des personnes 
citées à un titre quelconque, par de­
vant les tribunaux, soient toujours 
exactement mentionné~. 

La réforme de l'exécutif 
Un spofoialiste sera engagé en Suisse 

avec miesion de diriger la réforme 
des services de !'exécutif. Il e8t at­
tendu très prochRinement en Turquie. 

LES lll'U'SEBS 

Un voyage du directeur du 
Musée des antiquités 

islamiques 
M. Abdülkadir Erdo~ao, clirect6ur 

du Musée des antiqu•tés turques 
et de l'Islam, est parti hier pour 
Athènes, où il compte visiter le 
Musée Benaki. Son voyage durera 
uue quinzaine de jours. A son retour, 
111. Abdülkadir Erdoj!'an qui est un 
de nos savants les plus appréciés en 
matières d'archéologie et d'art re­
mettra un rapport du ministère de 
!'Instruction publique sur les résul­
tats de ses constatations. 

leur pouvoir. Il faut que les villages A cette question ;11. Read répond .-
les plus lointains puissent recevoir· Oui. 
de temps à autre la visite de ces trou-1 Tl ajouta seulement qu'en élaborant 
pes. . . le rbglement des élections, on a de­

i:u retour, on exigera des art1s.tes mand6 certaines informations aux 
q~ t!s ~e soumett~_nt à u!1e certame autorités françaises du sancak. Il ne 
d1sciphi;ie dans 1 elabora~1on de leur aie pas qu'ultérieurement, apr~s 
répertoire., Ils devrou.lf~110 uue large achèvement de l'élaboration dudit r&­
~art aux pièces . patr101IquAs ~t na: glemeot, il a été communiqué à titre 
t1onales et. aux p1è~es à fond so01a\ qui officiel à la France. Enfin.il avoue que 
sera.nt écrites spécialement à leur m- la commhiaiou ne s'est pas souvenue 
teot1on. de l'existence d'un Etat turc intéressé 

La question des taxes et impôts, qui à l'affaire du Hatay. Et cependant il 
est une grande source de préoccupatl- s'efforce de démontrer qu'une pareille 
ons pour les art1stos de toutes catégo- activité de la commission ne signifie 
ries, sera également abordée au cours pas un manque d'égalité de traite­
de ce congrès. Le «Son Telegrah sou- meut entre la Turquie et la France ! 
ligne à c~ propos qu'!Rtanb!li étant Est-ce que monsieur !"expert croit 
le siège d un v1layet ~e première clas- !ni-même à ce qu'il avance? 
se, !es a~~ours et artistes en général L~ prPsident de la commiesion in­
pa~ ent, l nnp~t su~ .le bénéfice sur la ternationale admettra-t·il comme jus­
base. d un gam minimum de lt,qs. 4 tifiée une déclaration de la France 
par JOU!" C?r. les plus ~élèbres d entre qui, tout en ayant entièrement entre 
les ctuluatc1n, l~s comiques les plus ses ma·ns 1' dm' · tration provisoire 
réputés, ne réalisent pas de pareilles •t 11

1 a mis . 
roui rées. Et il en est beaucoup qui j ac. ue 0 du Hatay, prMendra1t ne se 
se contentent de 80 à 100 pts. par meler. en '1~11 aux. aff~1res du Hatay'? 
jour! Il y a donc une ceraiue injus-j Cro1t-1l à l 1mpart.1a!1L d&. l\1. Delbos 
tice à les soumettre tous à un même dans t~n\ vote im~ mterv1endra1t à ce 
imp6t fixe qui ne correspond guère aux propo. à Genè 0 · . 
recettes des plus favoriséR d'entre eux. ~l n~ faut pas oubh~r que la Tur-

Cette charge fiscale est si lourde qme na pas adhéré à 1 accord de Ge­
que, suivant notre confrère, beau- nèv.e en vue de se laisser her bras et 
coup d'artistes se voient obligés mam,s par ~e gouvernement français, 
de renoncer à leur profession. Dans par 1 entremise de Gen~ve, taudis qu~ 
cet orire d'idées également, le cou- les reprée.entants d.e 1 Etat mandatai­

LES AB.Ta grès aura à prendre dos décisions re en Syr10 régleraient à leur gré le.s 
importantes. él.e~t1ous au Ha\ay, en ayan~ la poss1-

Lazare Levy 
Un maître du clavier, un grand mu­

sicien, un illustre professeur, contrô­
lant et coordonnant avec une rare in­
telligence les riches apports d'un ins­
tinct acquis el subtil, tel apparaît 
Lazare Levy devant les auditoires des 
plus grandes Japitales d'Europe et 
d'Amérique où le grand pianiste est 
fêté et choyé à chacune de ses tour­
n4es. 

Dans la pléiade de pianistes moder-

b1hté de présen1ar leurs ag1ssemen1s 
LES CONl'EBENCES comme légaux.Au contraire, c'est par­

Au Balkevi de Beyoglu 

Aujourd 'hui,i courant, à 20h.30,l'é­
crivain M. Feridun Oamau fera au 
siège du Parti du Peuple à Beyoj:!lu, 
rue Nuruziya, une conférence sur 

Le devoir du respect au drapeau 
• •• Mardi, 11 courant, à r8 h. 30, le 

Professeur Tevfik Ali fera, nu siège 
du Halkevi de Beyoitlu. une confé· 
rance sur: 

Nos forêts 

Vendredi, 15 courant à 20 h. 30, 
notre collègue M. Abidin Daver Dav'. 
er fera au siège de la rue Nuruziya du 
Parti du Peuple, une conférence sur : 

la Marine turque 

A l'Union Française 
Lundi prochain, 10 courant, à 18 h. 

30. une causerie aecompaguée de 
projections, sera faite par :II. B. Tu­
bini sur ; 

L'art de la pèche à la ligne 
Le public de notre ville est cordia· 

lemeot invité à y assister. 

ce que la collabaration directe entre 
ln France et la Turquie ~e révélait 
difficile que l'on a eu recours à la 
Société des Nations pour la rendre 
plus aisée par eon entremise impar­
tiale. Une commission mixte a été 
constituée en vue de placer les &lec­
tions au Ha ta y sous un contrôle. Tan­
dis que le gouvernement de Paris af­
fecte d'être étranger à l'affaire des 
élections an Hatay, afin de permettre 
aux représentants de l'Etat mandatai­
re en Syrie d'intervenir plus énergi­
quement. Et cela se passe sous les 
yeux de la commission. Une pareille 
conception de la • neutralité • da ln 
France est-elle conciliable avec le bon 
sens ? Ce que nous regrettons, c'est 
que les membres de la commission, 
qui appartiennent :\ certains Etats 
amis semblent, par leur attitude, s'etre 
laissée tromper par les mauœuvres de 
la France. 

• • • 
Sur le 111ê111e sujet, retenons cette rl/lt1ion de 

M. Yunus Nadi dans le ''Cumhuriyel" el Io 
''République" 

Quel dommage que, apràs les réso­
lutions conformes au droit et à la ré-

La Fête des Rois 1 alilé a_doptées le 29 ~Jai 1937 par le 
Cons01l, une déMgahon. agissant au 

Samedi 8 courant, à 21 h. un dîner nom de la S. D. N., se soit pourvo· 
amical, au tarif normal, réunira tous yée, au cours de ses travaux au Ha­
les Membres de l'Union ainsi que tay, en vue des élections, dans des 
leurs Amis qui voudront tirer les voies qui entachent cette cause d'er­
Rois. Prière de s'inscrire auprès du r~urs nouvelles et que le manque de 
Gérant de l'U111on. soins dans les formalités concernant 

BIENFAISANCE le règlement qu'elle a préparé ait in­
cité le gouvernement de la Républi­
que turque à se livrer à des protesta­
tions ju!tifiées auprbs du Président 
du Conseil de la S. D. '. 

Michné-Torah 

Une loi à rBformer 
.lf. Ahn1,I E1ni11 Ya1Tna11 préconist, 

dans le '• Tan •· un' ''vision dt la /01 

sur la presse. 

Le Comité se fait un agréable plai­
sir d'informer ses adhérents et les 
membre~ bieofaitouril de l'œuvre, 
qu'à l'ocoasiou de la distribution d'ha­
bits, de chaussures et de casquettes à 
ses 250 pupilles de !'Ecole Commu­
nale do garçons de Galata placés sous 
sa protection, il organise une matinée 
récr6ative le dimanche 23 janvier 1938 Elle a éLé élaborée, explique notre 
à t5 h. 30 dans les salons de la Casa confrère, de façon hâtive. Les poi11ts 
d'Italia sis à 'l'epeba~i. douteux y abondent. Son application 

est fort difficile. 
Les p1·épr.ratifs en vue de la pleine Quoique destinée o\ réglementer un 

- Nous nous sommes infiniment amusés hier soir. 

réussite de ce~te fête que plusieur.s des domaines d'activité les plus im· 
attendent a~ec 1mpat1ence, sont actt- portants et les plus vitaux, elle n'est 
.vement poudsés. Le programme, .le· pas accompagnée par un exposé des 
quel comportera entre autres un m-, motif,;. Il est impossible d'avoir une 
termède mu. ~cal avec .le grameux con- réponse pr.lcise si l'on se demande 
co'!rs de le 1oune v1rtuos" Celmka. dau8 quoi but tel ou tel .ull'P article 
f,01bov1tz, 6(\1'1\ publié mce~spmmont I a ét~ élaboré. 

-Ton père vous a présenté quelque projection de Karagoz? 
- Penses-tu ! M1111u111 nous a fait voir le demiu chapeau a la mode 

fU'elle a acheté! 
(Dessin de Cemal Nadir Guier a J'Ak~am) 

On a voul~ soue l'impression d'a· 
mères expér1enceo; que la loi soit eé· 
vère en .vae de prévenir les excès ; 
néanmoins, ~es points très importanlB 
0?~ été ~~ghgés. Et certaines po!ISi· 
b

0
1htés d etre ~Jtiles à la Société qui 

s offreut aux iournaux ont été limi· 
tées. 

Ni dans l'élaboration de la loi sur 
le presse,ni clans celle de la loi pénale. 
on n'a tenu compte du véritable rôle 
du journal dans la Société. Et l'on 
ne s'est pas rendu compte des incon· 
vénients graves qu'il y a à assimiler 
un journaliste qui agit au nom da 
l'intérêt gén4ral à celui qui dMeud 
uoiquem9nt des intérêts particuliers. 

Le budget américain 
est en déficit ... 

... Mais M. RoOSBVBlt accroît 
la flotte 

Quelques chiffres suggestif• 
Washington, 7.- L'état des prévi· 

sions budgétaires présenté par M· 
Roosevelt nt envoler tout espoir 
d'équilibre budgl"taire et de diminu· 
tioo des impôts, mesures réclamées 
et invoquées comme remèdes infail· 
libles pour ln reprise économique. Il 
est prévu que le déficit atteindra 
l milliard de dollars. De plus si la 
situation économique ne s'amélior.e 
pas, le gouvernement, en sus de cB 
milliard destiné à faire face au chô· 
mage grandissant, sera obligé de 
demander de nouveaux crédits po11r 
éviter qu'un tiers de la populatioll 
des Etats-lilnie ne souffre de la failll 
et que le trou du budget no devienne 
béant. 

Entretemps M. Roosevelt a présidé 
une conférence d'experts navals char­
gés d'étudier le projet portant uns 
augmentation massive de la flotte 
américaine. On n'a aucun renseigne• 
ment jusqu'à présent sur le oomb!'6 
et le typo des nouvelles unités à cons· 
truire incessamment. 

On assure d'autre part que los S 
budgets militaires de 1939 comporle· 
ront une dépens11 globale de 1 mil• 
liard 11 millions de dollars mar· 
quant ainsi un aocroi11sement do 76 
millions par rapport au budget d• 
1938 et de 125 par rapport à cehJI 
de 1937. 

Les ppotocoles dB Rome 
Bt l'EuropB dunubiBnnB .... 

Rome, 6.- Le « Giornale d'Italia • 
publia un éditorial intitulé: « Lei 
protocoles de Rome, élément fonda· 
mental de la paix dans l'Europe 0011· 
traie, sortiront renforcés de la confé­
rence de Budapest •-

Le journal rappelle que ces proto· 
coles. créés par les sdins du Duce ell 
des temps encore obscurs de crise 
économique et de difficultés politiques 
dans le bassin danubien s'affirmbrent 
comme une première réalisation cons· 
tructive et comme un moyen actif 
d'élaboration de la paix dans le b:i.s· 
sin danubien, l'un des centres névral· 
giques de l'Europe inquiète. Ces pro­
tocoles, qui avaient pour but de défen· 
dre deux des Etats parmi le11 plus sa· 
cri fiés par la guerr.,, mais dépositairell 
d'une haute civilisation et capable• 
encore de remplir de hautes missions 
historiques, furent r6digés en \'Ue 
d'une double fonction politique et éco· 
oomique, c'est-à-dire de ,défeudre 
l'indépendance nationale de deu:i: 
Etats danubiens, de favoriser leurs 
oxportations,afin qu'ils puissent mettre 
en valeur leurq ressources natioualeS· 
Les très bons résultats obtenus dans 
ce sens sont évidents, décisifs et cor• 
respondent aux buts poursuivis. 

---·~--. ........ ~."'"'"'"" ~-
Une victoire dB Venturi 

'4:W_,,F --

New-York, 8. - L'Italil'n Vittorio 
Venturi battit en boxe aux points 
!'Américain Franckie Blair. 

Pourquoi IB Portugal achètB-t-il 
du charbon allemand ? 

Londres, 8. - Une délégatiou del 
propriétaires de mine~ gallois qui&~ 
Cardiff pour Lisbonne en vue d'éta· 
blir pour quels motifa le Portugal 
achète de préférence la houille aile• 
mande. 

LA PBESd 

" La Basaegna ltaliana. ''. 
Ainsi que d'habitude, le dernier nu· 

mér<:> i>nru de « La Raasgna Italiaoa • 
se d1s1mgue par une série d'informa• 
lions des plus intéressantes 

Nous relevons au sommaire : 
Le programme économiq!Ml de hl 

Turqui~, traoé par M . . Oeil! Bayar ; 
un article sur l'autare1e eo Italie 1 
le commerce extérieur de l'Ualie pd' 
d!lnl les 10 premiers mois de 1937 ; 
amsi quo les diverses rubriques fi­
nancières, commerciales 01 iod11s­
trielles. 
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Samedi 8 janvier 1938 

CONTE DU BEYOGLU 

·Le plus bel 
amour 

• A l'aurore du aecond jovr, comme 
j'étais presque décidé à user de ma 
force croissante pour accomplir l'in· 
dispensable, mon père m'apparut tel­
lement pâle et si malade que j'eus 
peur. Mais il avait une expression si 
paigible et si satisfaite que je mis du 
temps, tout d'abord, il mG rendre 
compte qu'il se mourait. Oh! pas de 
chagrin simplement, comme vous ten­
driez i\ le croire. 

l"ar Joan 11' AGRAIVES 
L'ada&e rnglo·saxon a tert ' dit 

Gardinier, l"'xplorateur de Bornéo et 
de ,Java «l arrive que la foudre 
tombo deux fois, trois fois à la milme 
place ! • 

«Il s'était rongé les poignets pro­
fondément jusqu'aux artères et se lais­
sait saigner à blanc ! • 

Gardmier se tut. 
Pierre Kergor, le grand romancier 

('Oloninl, releva sa tête blanchie. 

•Quand J'(pidémie d'ophtalmie de 
décembre 11113 s'abattit sur les " Sel· 
tlem~nts• il<' la presqu'île de Malacca, 
les pen3ionmires ùu Graud Hospice 
des Sourrl•·· !uet de Singapoor de· 
vinrent pour ln plupart aveugles. 
Puis le feu prit à leur asile et plus des 
trois quarts périrent asphyxiés ou 
brûlés vifs •!ans l'incendie qui dé· 
truisit les harnquemPn\s qu'ils oc­
cupaient. Le" autorités médicales dé­
cidèrent aloi s d'expMier les suni· 
vant~ au dispeasaire plus moderne rle 
Batticlno. sur la côte est de Ceylan, 

• Un amour total, en effet, commen· 
ta-t-il à m1-voi>:. Oui, le plus bel amour 
peut-être qui unit jamais deux hu· 
mains. Ce roupie fut p~ut-être le seul, 
depuis que le monde fut monde, à 
voir, à entendre, à rhanter véritahle. 
ment. Leur ~onheur dut être unirl'rn, 
pre8que mou1 

" L'adage a raison, Gardinier .. J amai8 
la foudre ne tombe deux fois à la mô­
me place. !\on, jamais ! • 

et le8 firent nmbarqu~r à bord d'un 
vieux cnrgo ;.IÎxte, le â'u·Ching». 

•Or, cette carcas•e fit naufrage sur 
los brisants des _ ïcobar nu passage 
du détroit cL\chem. Pas uu membre de 
l'é11uipnge n'échappa.Et,deH pas~agers, 
seuls un homme ot une femme-aveu­
gles et sourds-muets tous deux - se 
trouvèrent jetés il. la côte par les 
euprômes remous issus de la queue 
du typhon local. Le hasard ou la pro­
vidence firent qu'ils atterrirent pres· 
quo _ensemble_ sur uue plage cernée 
de 1ungle, sillonnée par un ruisse­
let nu bord d'un lagon poissonneux, 

ThÉâtrE dE la Ville 
Sectiondiiilmïitique 

Ce soir à 20 h. 30 

ErkEk VB Halaletleri 
4 actes, 16 tableaux 

De Lenormand 

Version turque 
de I. Ualip Arcan -5ection d'opÉrEtte 

Ce soir d 21 fi. 
Satilik K.iralik 

Comédie en 3 actes 
d'André Birabeau 

Version turque de ~I. Feridun 

• Par quel miracle vécurent-ils ou 
subsistèrent-ils plutôt, tout d'abord 
s'ignorant l'un l'autr~? Puis par quel 
caprice du destin se trouvèrent-ils 
~éunis '/ Toujours est·il que de ce 
JOUr ils ne se quittèrent plus jamais 
par crainte de perdre le contact mar­
chant ou rampant de conserva, dé· 
sormais, la main dans la main. 

1 : 

1 Banca &ommsrcials ltoliann \ 
• Bien qu'ils ne connussent mutuel· 

lament ni Jeurs noms, ni leur appa· 
r!lnce, non plus quo leur race respec­
tive, ces deux pauvre~ êtres, isolés 
en leurs têoèbres perpétuelle• d'où 
tout son! toute expressiou, tout ho· 
rizon étaient bannis, conçurent cepen· 
dant, je le sais, l'un pour l'autre le 
plus total, le plus magnifique des 
amours. 

" Je le sais, parce que j'ai connu 
plus tard leur fils aux Andaman, 
chez les missionnaires d 'Oorac qui 
l'avaient recueilli, élevé et baptisé J a- I 
nathan-Bull d'après son ascendance 
probable. C'était un 6tranae sau\·a· 
!!e. C'est aujourd'hui l'un" des plus 
Jeunes administrateurs coloniaux ùe 
la péninsule malaise, bonne graiue 
de bâtisseur d'empire. 

• ... Le premier fait qui le frappa­
i! me l'a rép(;té sauvant - quand il 
commen,a d'observer et de prendre 
conscieuco de lui-mllme, c'est qu'il do· 
vait ûtre d'une espèce différente de 
celle à quoi appartenaient ses deux 
parents, puisqu'ils s'avMaient inca· 
pables do voir, d'entendre, d'émet· 
Ire des sons articulés comme lui, et 
que tout acte qui lui semblait simple 
E>t facile à accomplir exigeait, de leur 
part à oux, d'infinis effortq, s'ils 
sortaient un tant soit peu de leur 
routine. 

« li va de soi quo si des liens d'af­
fection et de tendresse durent s'éta­
blir forc6ment entre eux et lui, ce ue 
put être que par \'entremise du tou­
cher. ~haque fois que son père, sa 
mère rêu8siesaient ù l'attraper, ils le 
cajolaient, l'embrassaient. Effnsions 
qu'il ne tol6rait pas toujours sans 
patience dès qu'il sut se débrouiller 
seul, ~ola du a.oins le jour venu. car 
!a n_u1t il se rapprochait toujours par 1 
mstmct de sa mère et se laissait pren· 
dro \~ main par elle à l'heure de s'en· 
dormir,. rnssuri\ contre les craintes 
nocturnC1s, certain que, l'aube reve· 
nue, la douce étreinte durerait en· 
core. 

• Je ne sais rie~ de 
0
plus poignant 

q~e le. sobre r.Sc1t qu 11 m13 fit, cer· 
tam soir ~~r l_a vé~andai rlu bunga· 
low des m1ss10nnmr~s en cet anglais 
un peu mêlé de p1dgm qu'il avait ap· 
pris au contact des prosélytes. 

« - Quand maman •e sentit mou­
rir, il lui fut naturellement impossible 
de Je f~ire comprendre à son compa· 1 
~non bien-aimé: Et tout ce que je pus 
tenter -:i'y réussit paa da~antage. ,Te j 
reverrai toute ma vte catie pauvre fi. 

ra9ital cntihem•nt Ten;t\ et rilsems 
Lit. 847.599.198,95 
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FW&le• dau• to~te ! 1ITAt.TE 

ISTAlllBUL, IZMIB. LONDB.EB. 
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Créations à !'Etranger: 

Banca Commerciale ltaliana (France) 
Pari•, Marseille, Nice, llentm' Cun, 1 

nr.s, Monaoo,Toulouse,Beaulieu ~lonte J 
Carlo, Juan·les-Pini;;, Cnsab?'\nca (Ma : 
roc). 

Bnnoa Con1merciale Ttaliana e Bulgara 
Sofia, Burgas, P1ovdy, Varna. 

Banca Comrnerciale Italiana e Greca 
Athènea, Cavalltt, Le Pirée, Salonique 

Bancs Comn\<".rcinlA ltaHan:t f't Ril.u.11t 

Bucarest, Arad, Braila, Brosov, Q,l•l:'i 

tantza, Clui Galatz Temiocara, Sibiu 
Banca Commerciala Italin~ per l'Egit 

to, AlexJtndrie, Le Cairei Dc1nanour 
)tansourah, etc. 
Banca Commerciale Italiana Trust Cy 1

1 
New-York. 

Banca Commercial• lltalinna Trust Cy I 
Boston. 
Banca Commerciale ltalinna Trust Cy 1 
Plliladelpbia. 

Affiliation• à l'Elranger 

Banca della Svir.zera Italiana : Lugano 
Bellinzona, ChiaflRO, Locnrno, Mon 
drisio. 

Banque Française et Italicnn,_ pour 
l'Amérique ùu Surl. 

(en lo"rancc) 11nris. 
ten Argcnt~e) Buencwt--Ayre11 Ro­
sario de ~anta·1'~t' 
(au Rrésil Sa<rPaolo, Rio·de·Janei· 
ro Santos, Bahia Cutiryba, P.crto 
Alegre, Rh' Grande, Recife (Per· 
nam buoo). 
(au Chili) :santiago, Valparaiso, (en 
Cv.v.uL; .1 :4~,>güta, Baranqu1Ua.) 
(en Uruguay) Montevideo. 

Ilancu Ungaru-Il:ùiana, Budapest H11t· 
van' Mitikole, )lako, l{ormedt Oros 
hRza, Szeged, etc. 

Banco ltaliano ten Equateur) Guyaqu.il 
Man ta. 

Banco Ital!auo (au Pérou) Lima, Arc· 
quipa, Callao, Cuzl'n. Tru1illo, •roana, 
~lollientlo, Chiclayo, Ica• Piur11i Puno 
Chincha Alta. 

Hrvac.ska Dauka D.:>. Zaè{reb, SouPsak 

Siège d'/j/a.1bu!, Rue Voyuoda, 
Pala::o Karakoy 

Tltlphone: Pira NSU-2-3-J-S 
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Direction : Tél. 21900. - O»érations gèn 
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gum d'ueugle, baignée ~e larmes, 
1 

tournée en vain vers le visage sans 
,regard, inquiet cependant, do mon 
Père. Qu'elle dut souffrir de ne pou-
~oir lui dire adieu comme elle VOU· Suaursa/e d'lzmiA 

·dotllli, à son habitude, le bras gauche 1s1a11b11I 

5 JE _@S 

Allez aujourd'hui 
voir au Ciné 

JEAN MURAT 
et 

5UMEH CHABLES VANEL 
dans 

le DRAME D'UNE PUISSANCE FORMIDABLE .... 
LE FILM NOSTALGIQUE et TENDRE •. 

L'AVENTURE Lft PLUS ETRANGE ... LE PLUS GRAND AMOUR 

Il 

ROIS..& 
Un film rare 

En SuppMment : Eclair Journal autour du Nonde 

~iB Économiqus st financiÈrB 

z 
3 - BEYOGLU 

S22S 

Les hommes se paFsionnent.. Les femmes s'extasient ... 
Les jeunes filles s'enthousiasment.. Les jeunes gens 
s'emballent à la vue de la plus délicieuse des vedettes 

DANIELLE DARRIEUX 
dans 

ABUS dB COBFIAHCE 
Le gra.nd succès du S.AX.a~Y ..A. 

Attention ... : ce film n" Rera présenté que jusqu'aux matinées de Lundi 

LE PLUS GRAND FILM FRANÇAIS 
de 1'annt!!e : 

LE COUPA.BLE 
de François Coppée avec : 

PIERRE BLANCHAR 

à. partir de MERCREDI Soir au Ciné SUDiE.B. 

La rivalitÉ sntrB Lsipzig Bt 6BDÈVB 
pourrait êtrB profitable à nos 

exportateurs de peaux 

.............................. • • iBANCO DI ROMAi 

~1. Hüseyin Avni écrit dans l'Ak­
~am: 

Le marché présnnte une certaine 
stagnation compar 1tivement à la _se· 
maine dernière. c•, si là une réacllon 
naturelle que \'en enregistre chaque 
ainée après l'acti •ité intense da la 
semaine des fête ' Durant les hmt 
jours qui ont préc• jé le Jour de\' Au, 
oo a procMé parla 1t à la clôture des 
comntes et au bila général de l'an· 
née.- Les comptabl ·s des maisons de 
commerce surtout out tlté sur les 
dents, La dernière semaine de l'an· 
née est pour eux Io plus dure de tout 
l'exercice financier. 

la laine est lourd. Toutefoia, l'activité 
a été vive nu début de la saison sur 
le mohair. Dans ces conditions des 
périodes d'arrêt temporaires n'ont 
rien de particuliàremeut alarmant. 
D'ailleurs, ces jours derniers.quelques 
demandes ont commencé à parvenir 
d'Angleterre. La délégation commer· 
ciale soviétique continue à ne pne s'in· 
téresser au marché. Les offres des 
firmes allemandes conceruant la laine 
sont il. l'.9tude. 

De bonnes nouvelles parviennent de 
~Iersin et d' Adana au sujet du coton. 

Peaux de et.asse, - Le marché de 
cet article s'ouvrira dans quelques 
jours. Des informations sont daman· 
déos à ce propos de Prague, Leipzig 
et Genève.Ces lettres marquant le dé· 
out de l'activité du marché des peaux. 
On dit que les commerçants juifs en 
fourrures de Genève s'intéresseront 
davantage cette année au marché des 
peaux de chasse. Désieux de faire de 
Genève le centre du commerce des 
fourrures, ces capitalistes juifs ont 
envoyé des agents dans les principaux 
pays producteurs de p~aux de ch~sse. 
Leur but est (le porter un coup direct 

Il est donc natu ·el que la première 
semaine de 193B S•J ressente quelque 
peu de cette fatigue. Jlfais il y a des 
inclices indiquant qu'une nouvel_le 
periocle d'activité intense va s'ouvrir. 
Comme no.is le faisons cllaque se· 
mai110, nous ulloos passe'. en revue 
cAs indices, article par article. 

Ceréales. - Les ventes de blé sont 
plus actives que la semaine derni· 
ères. Il y a quelques jours, 99 wagons 
de ùlé sont arrivés d'Anatolie et ils 
ont été vendus entièrement. Depuis 
le Jour de !'An on n'avait pas enre· 
gistré, sur la place, pareil arrivage ni 
aussi copieux. Q!laut aux exporta· 
tioo ·,on constat· que les demandes 
d'Europe se sont :iccrues ces jours der­
niers. Les exo >rtations continue11t 
not~mment à de ünation cl'Allomagne 
par le port de M ,rsiu. 

Pour l'nvoino, Jes demandes par­
viennent d'Angl1 terre, en quantités 
trlls réduites. 

La demande dl' seigle s'accroît mais 
il reste très peu de cettA marohan· 
di<e disponible Stlr le marché. Ainsi 
que nous l'écrivi,ms la semaine der· 
uii\re,si l'on avait prévu que la deman· 
de aurait été aus~i vive ou aurait ac­
cru en conséquence les ensemence· 
meuts. 

Les prix du mais continuent à être 
élevés. Les firmes grecquea nous en 
demandent. Mais les possibilités de 
se livre1· il des exportations sont très 
limitées. Si d'ailleurs les envois à des· 
tinntion de la Gràce s'accroi•sent. les 
prix sur le marché intérieur hansse· 
ront encore. 

Peu de demandes d'Italie de graines 
de lin. 

Les exportations d'orge sont supé· 
rieures à celles des autres années. Des 
demandes pour des quantit6s impor· 
lautes parviennent, outre l'Italie, de 
Belgique, d'Allemagne el Tchécoslo· 
vaquie. 

/tfatiéres p1emières pour /'industrie tex-
tile. Le marché du mohair et de 

au marché des fourrures de Leipzili!. 
Mais les négociants de cette ville 
leur livrent une sérieuse concurrence. 

On espllre qu'à la faveur de cette 
rivalité, nos négociants en peaux de 
ohase:i obtiendront de bons prix . 
Toutefois, en rai&on du fait que la 
première partie de l'hiver n'a pas été 
très rigoureuse.la production de peaux 
chasse est très limitée. Toutetais,com· 
me il resle quelques stocks de l'année 
dernière, on estime que l'on seca en 
mesure de faire face aux commandas 
des marchés étrangers. 

Tabacs. - Le marché des tabacs 
n'est pas encore ouvert pour la zone 
d'Istanbul. Par contre la période des 
ventes est achovée à Izmir. On pré· 
tend que les stocks invendus s'éle· 
veraieut i\ 11 millions de kgd. Toute· 
fois, la situation n'apparait nullem~nt 
sous ce jour il la faveur des bulletms 
sur les ventes de la zone. de !'Egée_. 
Suivant les chiffres publiés pay 1~ dl· 
rection générale de la Sta11st1que, 
nous avons vendu en 1937, en 11 
mois, plus de tabacs que durant 
l'année 1936. 

La manipulation des tabacs n'a pas 
eucore pri~ fia dans la zone d'lstan· 
bul. On ne saurait rien dire encore 
quant aux prix. On espère tout.efois 
que les Américains qui se sont hvrés 
à des achats importants dans la zone 
de !'Egée s'intéresseront encore da· 
vantage à ln place d'Istanbul. 

Le Ciné 
présente aujourd'hui le PLUS BEAU rzLM 

de 

S.4.R.4. Y GABY COOPER 
le créateur INCOMPARABLE DE «L'H01.IME VIERGE• et de 

cBUFF ALO BILL,. 

AMES A LA MER 
( Parlant français ) 

avec GEORGES RAFT. Ce film est le plus PASSIONNANT 
des FILMS D'AMOUR de PASSIONS et d'AV ,NTURES , 

qu'on puisse REVER DE VOIR 
En suppl. : FOX JOURNAi. à travers le Monde 

: SOCl.ÈTÉ AHDHYME AU CAPITALE DE LIT. Z00.000.000 EHTIEREMEHT VERSÉ + 
+ SIÈ6E SOtlAL ET DIREtTIDH CEHTRALE A ROME + 
• ANNEE DE rONDATION 1880 • • • : Filiales et correspondants dans le monde entier + 
+ FlLlA.LES EN TURQUIE : : 
: ISTANBUL SiègB prlncfpaf Sultan Hamam : 
: " Ag111c1 de vm1 "A., (Balata) Mabmudlya taddassi : 
+ ,, Agsnca ds villa "B .. (B1yoafu) lstilil81 Caddassl + 
+ !ZMtR lhlncl Hordon. : 

: Tous service& bancaires. Tout::. filiales de Turquie ont pour + + les opérations de compensation pritée une organisation spécial en + + relations avec les principales banque€ do l'étranger. Opérations de + 
:. cbang~march:mdises-ouvertures de crédit--,financements .. dédoua- i 

nements, etc ... -Toutes opérations sur litres nationaux et étrangers. 

: L'Agsnce ds Galata dispose ;~B~ics sp8clal d1 Bafms-forh : • • .................... ~····· .. •• 
•ouvelnen IJ 
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nepart.s pour 

Pirée. BrindiRi, Veniee. Trieste 
dts Quais de Galata /()US lt·s vtndrtd's 

à 10 htur~.s pré1.:1'<tS 

Oavalla, Saloniqne, Volo, P1r6n1 Patras, Santi~ 
Qusranta, Brindisi, Ancône, Vonleo Triesto 

SalonlqU"I, Mételin. Izmir, Pir•'i"', CalamAla1 
Patras, Brindisi, Veni!te, TriolSte 

Bourgaz, Varna, Constanlza 

F. GRI:IL\Nl 
RODI 
PALESTINA 

FINI CL\ 
)fERANO 

ABBAZIA 
QUIRIN ALE 

ALBANO 
VESTA 

MORA~O 
VESTA 
QUIRIN ALE 
CAMPIDOGLIO 

Servie~ accilir 

7 Janv. \ ~ cou1cldencc a Janv. 1 • .._,, Ve· 
21 

obe,trtau,,aveç 
Janv te.Tr. Esll.-pour 

· M• l'Bo rope. 

10 Janv. l 
2t Janv. 

19 Janv. } 
2 Fév. 

15 Janv. 
29 Janv. 

12 Janv. 
13 Janv. 
19 Janv. 
26 Janv 

l 

! 

i 17 heur11 

l 17 houre1 

l 18 beu~cs 

l 17 n""""' 

En coïncidence en ftalie avec !es luxueu lC bateaux des Sociétô «ltalia 
et «Lloyd Triestino-. pour toutes \oA dastlnatio11R rlu monde. 

Agence · Généra.le d'lsta.ubul 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 Mumhane, Galata 

Téléphone 44877-8-9 Aux bureaux tl'l Voyages :-Tath Tél. 44914 
,, " , » W.-J .its " 44886 

FR.4.TELLI PERCO 
Quais de Galata HUdavendlgâr Han - Salon Caddesl Tél. 44792 

Dépilrts po•tr Vapeurs Compagnies Oates 
(1ouf lmprênJ 

Les coopératives 
crédit agricole 

de 
avait 341 coopératives et 34.070 a&so- A1:1vers, Rotterdam, Amster- "Hercules• 
ciée. En 1932, 590 avec 52.733 aRsociés. dam,.Hawbourp:, porte du Rhin 

Compagnie Royale 
Néerlandai•o de ·vers le 11 Janv 

Navl,,ntion l Vap. v l 13 J 
Eu 1933, 653 coopérath •:s avec 60585, 
en 1934. 666 coopérativ• ; avec G3.236, 

" Tri/oil • \ ers e anv. 
lait, avant de pass~r dans la nuit.En. l'i Locationde<of/re.J- ris • BeyJ;ilu, d Gülata 

autour de sa taille il fut réveillé de- aervloe traveler'• oheque1 
vers l'aube par le [~oid qui l'avait ga- Le montant du capital des ceopéra-
•née.I! comprit alors et se mit à pous· tives dE> crédit agricole qui constituent 

en 1935 668 coopératite1o avec 67.333, 
en 1936, 568 coopérative• avec 61.71& 
associés.En 1937, il y avait 650 coopé· 
ratives avec 86.631 associée. Le capital 

Bnurgaz, V ms, Con lanl>.11 

1 
vers le 11 Janv, 

ser d'atroces grognements,d'affreuses les éléments essentiels du relèvement 
()Il~P~l0J?6es, Leçons d'allemand Et d'anglais ainsi de8 villages se rapproche de 4 mil· 

~ 1\ demeura hébété sur le sol que préparations spéciales des dif!ôrontcs lions. Les coopératives comprennent 
tout le J?ur suivant et toute la nuit branches commorciales ot des examens du 100.000 associés. Elles ont fourni une 
co_naécu11ve, à \a bercer sur sa poi· I ba~aurûat - en particulier et en gro~po - aide de 16 m1llioas de Ltqs. à leurs 
trine, à la serrer tout eoutre lui corn· p~r ieune pr_ofe .. euy n.llemand, connrussant membres. 
me s 'l .. t ' . bien le frnnça.1s, en:ic1gnant dans une grande . :-. . 

. 1 eu ,PU la réch8:uffer, sans ia· éool• d'Is!anbul, et agrégé ès ph.ilo•ophio et La prem1ure coopérative de crédit 
mais vouloir làchor pris~. è• lettres de l'Université de Borlin. Nouvelle a été fondée en 1929. Chaque année, 

• On n'a pas été élevé dans la jun- méthod? radicnle et ~apidc. PRIX MODES· ces établissements de crédit se sont 
gle sans savoir, hélas ! ce qui se passe TES. S ndre~ser au 1ournal Be.roglu sous d(.veloppéR. En 1930, 191 coopératives 
~,~rile 111 mort et ce que deviennent los 1 Pro!. li. l1. I avnient 20.170 associés. En 1931, il Y 
""0110a morLe1. l 

•Vesta~ .. 
a toujours augmenté. En 1931 il avait b Pirée, Marstoille, Valen11e, Li- cOur an Naru. Nippon Yu•en 
été alloué comme capital de réserve verpool cOelagoa Maru,, !Uioba 
248.456 Ltqs et comme capital r ~il-

vers le 19 " 

!vers le 20 Fév. 
vers le 20 Mari 

lion 719.810 Ltqs.en 1937, le capital , , . , . 
de rés.erve était de 1.072.284 LtqR el (J.l.T. (Uolllpagma Itahaua furismo) Organisation Mooliiale de Voyages. 
le capital de 2.331.449 Ltqs. Voyages à forfait.- Billets ferroviaires, maritimes et aérien .i- !. l c 1c r.e 

L'aide procurée par les coopérnti ves I réduclio11 sur les Chemins de Fer Italiens 
à ses ass.ociés au_gmente de jour en Sadreeser à l:'RAl'"'LLl 'PER (L1re /a suite en 4ème page) ' "' 1:i 1JO Salo·1 Gadd3si-flüd 1>en-ii~ r H1 Qq.la1a 

Tél, 4479i 
• 

• 



4 BEYOOLU 

LB Music-Hall 
Bt IE [inÉma 

En instituant Feerie de Paris la nou­
velle revue que le Casino de Paris re­
présente actuellement, Henri Varna a 
voulu indiquer quel serait Io thème 
général de ce spectacle où la richesse 
décorative et l'ingéniosité des présen­
tations sont cetlQ fois entièrement con· 
sacrées à l'exaltation des coins pitto­
resques ou harmonieux d'une ville au 
légendaire passé et dont le cho.rme 
reste incomparable ... 

1 E Cl 

Une belle revue, dit Henri Varna, 1w 
peut avoir qu'une eenle animatrice : 
)Iistinguett. Avec Féerie de Paris, c'Hst 
la première fois que la revue à i;:rand 
spectacle rompt d'une fa~ùn aussi c1t' · I 
libérée avec l'emprise américaine 1>t 
renonce à tous les avantages de ta-1 
hleaux exotiques. 1 

Un journaliste ayant demandé à M · 
Henri Varna si les progres réalises 
dans la couleur à l'ticra11 ne seront pas, 
dans un proche avenir, de nature a por­
ter atteinte au prestige du music-hall, 
celui-ci repondil 

-• II manquera toujours au cinéma 
cette frémissante chaleur vivante, ret­
te impression de plénitude qui se dé­
gage ~ certains moments du con­
tact magnétique des artistes vrais et 
de la foule des spectat~urs. Le cinéma 
évoluera, se perfection ner·a encore. L1> 
music· hall aura sans doute recour ·. 
lui au•si, à de- nouvelles formules. Ils 
vivront côte d côte. Tant mieux si leur 
réaction mutuelle l'•m sur l'autre exige 
plus d'efforts et aboutit à des réussi­
tes plus parfaites. -

Certaines eloiles du cmcma sont des ilo1les .. (ilanfl!s. Elle!> parttissent 
un moment, brillent quetqu<' temps. puis disparaissent. Tel est le 
cas de la belle 811/ie /Jow. qui, reme de l'écran durant le muet, n'est 

plus, depuis /'auenemmt lf,1 p rrla11t, qu'uue qloirè passée. 

Danielle Darrieux 
en Amérique 

nccUSÉE Et iDDOCEntÉE 
par unB jo urnalistE 

* ---La sémillante étoile que les ciné- Dan~ : Hn liberté provoisoire, une 
philu istanbuliens. ont si souvent ap- journaliste audacieuse, Tinrn1y ~lake, 
plaudie après avoir tourné sur les exai;:ère évidemment. Du moins, s1 

Les SurprÏS8S plus importants sets d'Europe fut ap· elle exerce on mtitier sans tous les 
Pelée eu .lmédque. . 1 • Il l ·t voir met 

Danielle Darrieux reçut dans la Cité scrupu •s que " < evrai a • · de la, ml. se elle au-dessus de ses suucès peroon­
du Film (Hollywoort) un accueil cha· ueL le tnomphe d'une ju'!te cause. Il • e Ieureux faut donc beauceup lui pardonner. en SCell -: Je_ ne tournerai pas The Rage of Pourtant. lorsqu'elle vole des rensei-

-- _ Pans, vient de declarer la star. dans gnements par un de se" confrères; 
. li d f p . une lettre adressée à une de ses lorsque, avec l'aide de son r~dacteur 

S1,dans la nouve e pro ac ion " a~ amiea. en chef et pitPux mari, Hill \lorgan, 
seur1 d'hommes,Con_stant Rémy,.fum~ I . Le 1conario de ce film n'est pas elle oblige un homme, sous menace 
Astor et Paul Aza1s font revivre lea pour moi. dP revolver à demeurer plusieurs 

d t g"ques de certames ' · l 
gran eurH ra i . é 1 le • Mais Henry Decoin et Kenry jours dans les bureaux du iourna 
scènes de la ~~erre geu ra et vé- J(oiter, le mette •r en scène de mon pour éviter une indiscrétion, c'est 
~~to;~!i~!~~~td~u'e~~~~u~~~~t~~ 'qui premier film ~méricain, travaillent à plutôt r~ide. . , 
lui laisseront un mauvaiR souvenir. U~• autre hratorre qm s~ra très, très Mais s1, dans la réahté,elle n est ria~ 

bien. Les débuta des prises de vues aa pareille, ou en a connu une bien 
auront heu le_ 15 décembre. En atten· pire, il y a peu de temps. 

La scène que touruait le metteur ~n 
scène Jayet se passait sur un tram, 
un train véritable, su~ lequel, pour la 
circonstance, avait été aménagée une 
plate-forme débordant à contre-voie, 
afin de permettre à la camera de fri­
mer le convoi en marche en • travel­
ling •. 

àant, dit-elle, JO d6couvre Holly\food Donc Timmy apprenaut par une 
et je prends deH leçonli de danse et lettre a~onyme 'que le très riche Spon­
de chant. c~ qui ne n'empêche pas de cer Wade n'est peut-titre pas mort de 
prendre mes ébats dans la me_rverl· sa mort naturelle, elle le dit au co­
leuse piscine de la villa mexicame roner et empôche l'incinération du 
que j'ai louée... . . corp3 de ce magnat de la voiture. Au-

E 1 
La grandE actricB suédoise 1 UnE star rBçoit l'imagE ra dio-

IH6HID BEH6MDH 1 graphiéE du cœur d'un 
.gc 

soupirant La compatriete de Greta Ga.rbo 
n'est pas une inconnue pour les ciné­
philes. On le vit appamître s~r l'écra!l I 
il a environ 3 ans dan• le film •no- Les Améri<"ains plus que tous les 
rlms : Swede11h1lms. 

Ingrin Bergman se faisait dtljà re- i autres peu pl°", montrent de la har­
marquer à Apoqne par son _charme dies•A quand ils font la cour à leur 
juvénile et la naturel sympathique de helle. 
Hon jeu.Puis, récemment Pncore, 10 Les stars ùe Hollywood re~oivent 
public voit• put la dans La n_uit de IVal, 'insi parfois de• d~clarations d'une 
purqis et la prem1èro 1mpress1ou • 
ciu'avail 'aiRsl'e celte artiste ne fit que origmalito inco'11Astal>le et peut-olre 

11ttendris•ant1•. Il y a un 11n, agacée 
,'amplifier. !':li' Je Homhiosenient insistant d'u_n 

Ingrid Bergman qui est n6J à Rtoek- moteur d'avion. Myrna Loy sortait 
holm obtint An cette ville u,n prnnuer dan" so11 1·ar1l1·n pour voir un aéro-
p rix à un concours de dér arat1u11 _or- • 

h t -1 planA écrire uu-dessus rt'elle, en un gauis•~ par des 6coles de au es e u- long flocomwmeut de fumée l>lnnche : 
des. é J love .vo11 ... (.Je t'aime). Il y a 2 ans, Ingrid Bergman se pr. · 
sentait ~n pPrsc.ane au public l>_Arh- Un galant aviateur lui faisait ainsi 
uo:s lo1·s de la pr<>mière de •on film: dM adieux r , signés; aujourd'hui, voi­
Swedenl1ie/ms. Lors oie la rPc~ption ri qne la belle actl'ice rPçoit d'un 
rotime qui suitit elle s'e.xprima a1usi.: (ludiant en médPcinr, la• de vou· ses 

11,JA me sous (Jarticuhèrement atl1 · fet·ventAs èpitrus sans réponse, l'ima­
rée vers les rôle' drarnatiqueb et mes gq radiogrJµhiée de •on jeune cœnr 
~! grandPs inGpiratriccs sontGrPta Gar- trop arrtont. Compte-t-il naïvement 
ho et l'au la \V 0 "8ely. • qne Myrna Lriy pour r!. lire facilllment 

Urâce à l'PugagenJAr;t q~'elle. «ont 1 t profo11del.r ,1'1111 amour difüc1le à 
rle conlr:ictHr a~oc ln l fa, 1 e1·cmr ar- <3Xprimer " 
tistiquo rie Ingrnl B~q~man est asst1ré.1 

Vi1 EconomiquE et Financière 
(Suite de la 3ème page) 

jour. Cette aide qui ~tnit en 1930 de 
3.468.458 Ltqs a atteint en 1937 16 mil. 
lions 159.70!l Ltqs. 

La Banque Agricola acc<>rde Ggale· 
ment aux coopératives de crérlit, uuc 
aide qui augmente d'année en au noie 
Les coopératives de crédit qui so sont 
intégrées dans la vie du village. sont 
dorér.avnnt en cours de ct~veloppe­
ment. 

Exportations d'œufs 
Vu les fêtes, on a vendu ponr la 

Grèce et l'Italie ùes wufs en grande 
quantit4. Rien que pour la Grùce, il a 
été vendu pour 106308 kg3. La con­
trevaleur de ces œufs est de 29.877 
Ltqs. On a envoy~ aussi en ltalio po11r 
37.370 kgs. pour une contrevalnur do 
11.104 Ltq•. La contrevaleur d&s u-uh 
envoy~s est de 41.001 ltqs. 

Le poisson 

'!il y n 3ii.000 kgs cte lentillr<, 100.UOO 
kgs d'haricots secs ot 80.000 kgR de 
Eiébame. 

1 !lier, on a reçu sur le march6 408 
1onnes de blé, 69 d'orge, 45 de seigle. 
Ces cér~alos n'ont Hté vendues qu'en 
partie. Le marché demeure faible. 

Notre accord de cJeari ng 
avec la Suisse 

Ankara. 6 (du corre•pondant du 
Tan) Dans les pourparler• con.cernaa t 
le• nouveaux accords de clearing qui 
seront conclus entre notre gouverne­
ment et la Sui~se, notre gouvernemeu t 
sera ropré:;enlé par M. Burhan Zeki, 
présidont du Tiirkofi,,ainsi que par M. 
Cakir, 110 la Banque Canlrale de la 
Rolpubliqne. 

è\otre délegation se mettra en roule 
pour Borne vers le 20 courant. 

Le récital des élèves 
du prof. SOMMER 

Demain, Dimanche. à 16 h. 30, les 
•ll1lves dn l'excellent professeur L. 

Les vents étant au Xord, des bancs Sommer donneront, à l'Union Fran­
de poissons entrent en grande quan- çiis, un récital de piano, dont voici 
tité dans les eaux dn port. Les pê· l'int<'lresHant programme : 
cheurs ont pris la mer de bonne heure. Zilcher, :.farche, par $akir Sabuncu: 
Ils ont porté l'aprè9·ruiji du poisson llur~müller, a) La Styrienne, b) Le 
en grande quantité. Dans les eaux ri- rPtour, Alba Guglielmi ; Mozart, Me· 
veraines, on piché plus 10.000 kgs de nu~t. Lange, Boîte à musique, Rosette 
~ausonnets de mer et le kg. a été ven- Aya~he; Ramnau, Rigaudon, Schubert 
ci u à 20 paras. La moo·t et la fillett,,, Beethoven Me-

Samedi 8 janvier 1938 

LA BOURSE -----Istanbul 7 Janvier 1938 

(Cours in!ormatifa) 

Obi. Empr. intériour 5 0/0 1918 -·- .. 
Obi. Empr. intérieur 5 % 1933 (Er 

gnni) ... ... . .. _ ... ·- ... 
Obi. Bons dit Trésor 5 O:. 1932 ___ .•. 
Obl. Bons du 'frésor 2 1 ~'0 1932 ex.e. 
Obi. Dette Turque 7 •(2 % 1933 !ère 

tranche ... .. . ...• __ 
Obi. Dette Tu ··4uo 7 '!J •.-,. 1933 2o 

tr3nche __ . _ _ .. __ 

Obi. Dette •ru:·qu• 7 11, "o 1933 3e 
tranche __ ... _ _ _ __ 

ObL Ch<>:!niri rlr. frir ct',\natolio I 

Obi. ()hem in de fer d 'Anatolie Il 

Ill ........ . ______ ex. c 
Obi. Chenlin do F"r Sivas-J-jrzuru1n 

Ltq, 

96.-

97.-
31.-
72.-

18.65 

18.llO 

18.60 

40.31; 

40.35 

C1.20 

7 ,,, 1934 ·-· .. ... . ........... -- 9;;,50 
Bons représentatif• Anatolie c.c 40.10 

ObJ. Quais, do,·k:s et Entropi•ts d'Is-
tanbul J OA1 ___________________ 11.20 

Obi. Crédit l<'onr.ior Egypti~n 3 o/0 
IOU3 "-- --- - --- --- --- -·-

Obl. Crédit Foncier Egyptien 3 0,'0 

1911 •.. ... ... ··- -- ...•••.•. ·-
Act. Banque Centrale •. 

Tlanque d'Atfaire ....... ______ _ 

Aet. Chemin de Fer d'Anatolie 60 •/o 
Aet. Tabacs Tures en (en liqu!dntion) 
Act. Sté. d'Assurances Gl.d'Istambul 
Act Eaux d'Istnnbul (on liquidation) 
Act. Tramways d'Istanbul ...... .. . 
Act. Bras. Réunies Bomonti-Nectar .. . 
Act. Ciments Arslan-El'iki-IIJ~snr __ _ 
Act. )Iinotcric "Union"... __ 
Act. Téléphones d'Ist.•nbul 
Act. Minoterie d'Orient 

CHEQUES 

102.5 

92.-
99.­
l().7' 

25. 80 
7.­
tl.-

7. -
11.-
7 .7G 
9.85 

12.76 
7 -

1.06 

Ouverture Clôture 
J,onrtres 
Ne\v-York 
Pari~ 

Milan 

Bruxelles 
Athènes 
Genève 
Soli a 
Amsterdam 
Prague 
Vienne 
Madrid 
Berlin 
Varsovie 
Budapest 
Bucarest 
Belgrado 
Yokohama 
Stockholm 
Moscou 
Or -

627.50 
o. 79.75.-

23.50.25 
15.20. 32 
4. 70.85 

3.45.90 

1.43.66 

13.76.-
1.38.20 

629.-
0. 79.80. 

1082 Le rôle du photographe consistait 
à setenir face au train arrivant sur 
lui à photographier rapidement la 
ac~ne et à s'esquiver pro~ptei,nen~. 
Malheureusement, chose qu ~l n av~1t 
point prévue, une fois son chché pris, 
le photographe se trouva dans le 
champ de prises de vues. 

" Henrl:' travaille avec V,1ck1 Baum toµaie et ... on reconnaît que l'ho~me 
~u sc~nario de« Retour à 1 au_be • que a été empoisonné. La veuve, qui_ aune 
Je dots tourner à mon procham retour un docteur doint elle est aimee, est 
en France. soupçonn~e du meurtre. et Tim· 
.. • Kat1a liera probal>l~ment tourné my, on Je voit, n'_est pas étran-
1c1, en ~utomn• 1938, 101 s de mon se- gère à cette accusait on. 

Oa a pêché aussi du poisson de tou- uuet, Z1elcher Sur l'étang du château 
tes qualités ainsi que du maquersau. Beethoven-Liszt Mignon, Ann Gilles­
On en a pêché hier pour7.000kgs et il a pie ; Kriesler-Sommer Liebesfrond, 
été donné à raison de pia•tres 30 le Ann Gillespie et le Prof. Somme1· ; 
kg. 10.000 kgs de •hamsi» ont été ven- Rsmeau-So:nmer, Menuet, Mozart· 
dus entre piastres 7-10,800 kgs de gros Lacrimosa, Paderevsky Chanson d'a-
11 stavl"its • entre piastl'0s 20-25, 1.000. mour, Rameau Gavotte, Gilberte Be· Mecidiyo 

Bank-noto 1.000 kgs de bonitons entre piastres tanoff · Beethoven Sonate op. 26, 269 
20-25. les rougets entre piastres 150· Didi T~leno;Arensky,Valse, Didi Tole- ~------'----~~----: 
200, les «lekirs» entre piastres 40-60. do Sommer: Bach Concerto C dur C. 

270 

- Restez .mr la voie ! mais hors du 
champ ! lui crièrent le cameraman et 
son assistant. 

Très joli de rester sur la voie: mai~ 
le train avançait à quarante à 1 heure, 
quelques secondes d'hésitation et le 
sort du photographe et de se_s pla; 
ques allait ôtre réglé pour touiours . 
S'échapper du côté opposé à la ca· 
mera, il n'y fallait pomt songer, un 

'convoi en station se trouvan_t là c~m­
me par hasard. 11 no restait qu un 
parti à prendre : fuir. 

Et, courant devant le train qui le 
poursuivait, notre homme, son. app!l­
reil sous le bras, sur le terram ca1I­
louteux et barré de traverses trai­
tresses, «piqua • un sprint désespéré. 

- Je me rappellerai ce coup-là! con-. 
fiait-il un peu plus tard, quand il e.~t 
repris son souffle ; un peu plus J Y 
passais dans Passeurs d'homm~s. 

BlanchBnBigB et les Sept Bains ... 
Walt Disney avait réalisé à. H_olly­

wood un film de long métrage mlltulé 
Rlanc/ieneigP et les sept nains. 

Le père de Mickey Nouse ,yient de 
terminer cette produotron, qu ri =:ic~1eva 
le jour même de son trente-s1x1ème 
anniversaire. 

Les rares privilégiés qui ont îJU voir 
Blanc/Jeneige à Hollywood afftrll!ent 
que ce film de Walt Disney constitue 
une éclatante réussite ; mais au fond, 
un dessin animé ne vaut-il pas sou­
vent un grand film "! 

Barmat Est mort 
Bruxelles, 7. - Le financier connu 

Barmat. auteur d'abus 1 pour rOO mil· 
lions est mort en prison. 

cond 1é1our à Hollywood... Devant la j\lstice, Arline Wilde se 
DA~I:li:LLE DARRIEUX. déclare innocente. 

Avant-hier, on a du pêcher qne 7 à 800 Gitzopoulo et Prof. eommer ; . Liszt, 
paires de pélamides ?t 12 piaalres la Gt:.omeernigen. Chopin, Polonaise As· 
paire.et 400 paires de «torik8» à pias- dur C. Pa1)azian ; Lizt, Lés Préludes 
tres 70-75 et qui out été vendus aux Papnzi~n et le Pror. Sommer ; Infan· 
Italiens. Il est arrivé de Çanakkale te, El vito, Li"zt Concerto Es-dur, Ire-

Des présomptions l'accablent, m_ais ... ...,...._. A 1 

1 t• Timmy a enfin compris qu' r me LE p us roman IQUB cherchait a sauver quelqu'un et, en 400 kgs de clüfer» et le kg en a lité ne Gitzopoulo. 
effet, la jolie v~uve (an~ienne _dan-

dES J'BUnES prEml.E"S ' 1euse) risquait de perdre son ami, le 
r ' docteur.à cause d'une histoire de chan-

donnô à piastres 25. On vendu entre ---....:,,=,,...-==-==,,,.,..,,,,..,.._,,.. 
pia1tres 60-70, 200 kgs de muge. S1 le Pia.no à. VENDRE 
temps perHiste ainsi on pense que l'on E!Jlt neuf, cordes croiséeH, cadre en fer. 

PIEHHE BLnnrHna tagti. Heureu.i.ement._ Wade n laissé 
H U H une lettre où il med1t du médecm en 

prendra beaucoup de poissons. S'adrc•sor, tous les jours, '!ans I~ matine. 
Les céréales JO, Huc Suksi, Beyoglu, (intérieur 6) 

Nous avons dit ici qu; Pierre Blan­
ohar allait tourner au printemps pro­
chain Saint François d'Assise en Italie. 
En attendant, le plus romantique des 
jeunes premiers inte_rprète . le 
principal rôle rtans un fi!D). l1011s1eur 
Victor. 

question, mais affirme que lui, Wade, 
s'empoi~onne. On a fait venir avaut-hier sur place 

C'elit assez arbitraire, mais vif._ va; 16 wagons de blé. Le marché est peu 
rié, trépidant commo Timmy, !11 ioue animé,mais il n'y a p_as beauc~U!J de 
par Joan Blondel!, jolie et ~ohd~.~lar- différence sur les pm~. Les, ble~ ten­
garet Lindsay, avec son doux v,isa~e, d~es ont été vendus 1usqu ù prnst~es 
ne pouvait être coupable, Pat 0 Brian 5,34. Les blés durs sont entre pias11es 
~st Bill Morgan; il est surtout Pat 5,20-5,2j· 5. li y eut une .hausse de 3 
O'Brien. Mis en scène par Ray En- à 4 puas sur les orges d Anato_lte qui 
right. En /Jberté provi~oire, un très out trouvé ac9uéreur entre. piastr~s 
beau film. eat adapté d une nouvelle 4,10-4,12. Le seigle est à piastres ?· 

Bourse do Londres 

Lire .•....•. 
Fr. F ...... . 
Doll . . ..... . 

Cl6ture de Paris 
Dette Torque Tranche l 
Banque Ottomane . . . 
Rente Française 3 010 

1 an 
6 m01~ 

1 3 moi" 3 mois 

95.-
147.29 

4 .99.92 

289!'-
561. -

70.15 

r~ts 

22.-
12.-
6.50 

\!~---=~-'-~~~----=~ :! 
- Je reviens du )1idi, où j'ai tourué 

les extérieurs de cette production. dit 
Pierre Blanchar à un interviewer. Le 
scénario de ce film est dû à la colla­
boration de )farce! Achard, Spaak et 
Valentin. Grémillon dirige la mise en 
scène. Quant aux principaux inter­
pr1ltes ce sont:Raimu, Madeleine Oze­
ray, Viviane Romane, Andrex, Geor­
ges Flamant ... Les intérieurs du film 
seront tournés bientôt à Berlin. 

d'Actela Rogers Saint-Jones. On a fait des oµGratious snr les ~au 
· jaune à piastres 4,25, sur les avomes 

tn plEin CBRtl'B dB Bayoglu v·~~~ ~~·:: 
8erv1r de bureaux ou ùc magaAin esL à louer '!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 
S'adrCSS("l" pour iofor1uation, à la. cSccleta 
OpP.raia it;.ùiana•, Istiklal Cad<les1, Ezn~ 
Ç1kn1ayi, i1 côté t.Los 1"tnblisse1nents •Ht 

" J'incarne un brave cordonnier, 
d'humble condition,au caractère très 
humain. Et la vie s'écoule calmement 
pour lui lors qu'un concours de cir­
constances le fera accuser d'un crime 
qu'en réalité il n'a pas commis ... 11C'est 
là un drame qui sera gai, ce qui n'est 
pas de caractère courant. 

UnE émission dB timbrEs à 
l'occasion du mariagE 

du DiadoquE --
Athènes 8 A.A. - La poste grecque 

met en cir~ulation des imbreo corn· 
mératifs à l'occasion du mariage du 
prince Paul. Ces timbreH repré1untent 
!A C"nuple princier. 

• 

----- entre piastres 4,05-4-20, sur les grai-[E mEttEur nn scftnD H1'ng V'1dor nes de lia à piastres 10,20 et les (JOIS· 
Il li " chiches à piastres 6.35. Sur le marchli, 

est modeste 
Il donnait. l'autre jour, au milie~ 

d'un cercle de journalistes et de ci­
néastes, ce conseil pratiquo : Io met· 
teur en scène doit faire un film com­
mercial un film artistique, en alter-
nance presque n'gulièro... . 

Histoire do ne décourager m les 
artiste8, ni le public ... ni les produc­
teurs ... 

- Ainsi. di il, avec une narquoise 
philo~oµhio, je sui~ arrivé à faire 5 
bons film~ sur 35 ... 

Car ce grand metteur Pli scène est 
modeste. 

Sahibi : G. PHIMI 

Umumi ~c~riyat ~ildürü : 

Mao• 'e \'01ce•. 

Dr. Abdûl Vehab BERKEN 

Bercket Zade No 34-35 M Harti ve Sk 

'I elefon t()2:!)! "Un coin de l'Exposition dn Livre turc au Balkevl de Beyoglu 

• 

Les Musées 
Musées des Antibuités, Tchmili Kiosque 

Musée de l'Ancien Oriel// 

ouverts tous les jours, sauf le mard7 
de 10 à r7 b. Les vendt·edis de 13 à q 

hAurM. Prix d'entrée : ro Ptrs pourh 
chaqqe section --

Musee du palais <le Topkapou 
el le Trésor · 

ouverts tous les jours de lJ il '7 
sauf les merorodis et samP .d. Pri 
d'entrée : 50 Pts. pour cha4 Lie sectix 

Musée des arts turcs et mu>ulm lllù< 

a Suleymanié : 
ou vert tous les jours sauf les euhre 

Les vendredis à partir de 13 !und ie 
Prix d'entrée : Pts 10 

/lfusee de Yédi-Koulé : 

ou vert tous les jours de 10 à r ï 
Prix d'entrée Pts ro 
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